
 
 
Journal l’Action              30 novembre 2005 
 
 
Billet de Monseigneur Gilles Lussier 
 
« Avec les yeux du cœur » 
 
J’ai commencé à recevoir du courrier de Noël. Il s’agit de lettres de missionnaires originaires du 
diocèse ou en lien avec notre Église. Avec les années et malgré l’éloignement, l’attachement à la 
terre natale n’en reste pas moins important, voire vital. Aussi accueillants et hospitaliers que 
puissent être les gens qui accueillent le missionnaire, ce dernier demeure toujours un étranger en 
quelque part. Et cela demande beaucoup d’humilité. C’est ce que j’en concluais en lisant les 
réflexions de l’un d’eux : "Comme il est difficile d’accueillir l’autre dans sa différence culturelle, 
sa langue, sa race, sa religion, son mode de vie!!! Comme il faut accepter de se dépouiller et de 
se faire petit pour entrer dans une autre culture!!!". 
 
Cette expérience missionnaire peut nous aider à comprendre ce qui est au cœur du mystère de 
Noël que nous nous préparons à célébrer tout au long des quatre semaines du temps de l’Avent, 
mot qui signifie Avènement et qui est utilisé pour marquer l’arrivée d’un personnage important. 
Mais qui va l’accueillir et s’avancer à sa rencontre ? Car l’Avènement dont il s’agit, c’est celui 
de Dieu en notre humanité, il y a 2000 ans. "IL s’est fait chair et IL est venu habiter parmi nous". 
En effet, en Jésus, Dieu est venu à notre rencontre; nous pouvons dire que Dieu, le premier, s’est 
fait missionnaire. Et pour ce faire, à quel abaissement n’a-t-il pas dû consentir pour nous 
rejoindre, pour se mettre à notre portée?  Comme dit l’Écriture, pour nous IL s’est fait pauvre, de 
riche qu’IL était.  IL est venu partager notre vie, nous tracer le chemin d’une nouvelle vie, nous 
ouvrir à sa propre vie, i.e. une vie de don et de communion. 
 
Il ne faudrait pas que le tintamarre commercial de décembre nous fasse passer à côté de 
l’essentiel de la fête de Noël; cet essentiel que Jerry Goulet a évoqué avec tellement d’intensité 
vers la fin de sa vie lorsqu’il chantait : "Aujourd’hui je vois la vie avec les yeux du coeur". 
 
 
N’est-ce pas aussi et précisément avec les yeux du cœur que prennent tout leur sens les échanges 
de cadeaux et tout particulièrement les dons que nous faisons à l’occasion des guignolées et des 
campagnes de paniers de Noël ? Par-delà l’offrande matérielle, le plus important est de se faire 
proche des autres et spécialement des plus petits, des plus pauvres. N’est-ce pas à eux que le Fils 
de Dieu s’est d’abord identifié ? Saurons-nous encore Le reconnaître ? Bon temps de préparation 
à la Fête ! 
 
† Gilles Lussier 
    Évêque de Joliette 


